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Représentants des genres Sociophyllum BIRENHEIDE, 1962 et Beugniesastraea 
n. gen. à la base du Calcaire de Givet de Pondrôme et de Resteigne 
(bord sud du Bassin de Dinant, Belgique) 

p a r M a r i e C O E N - A U B E R T 

R é s u m é 

Spongophyllum kunthi SCHLÜTER, 1880, espèce-type du genre Beugniesas­
traea n. gen., a été récolté à la base du Calcaire de Givet à Resteigne, 
avec B. parvistella (SCHLÜTER, 1882). Dans cette localité et à Pondrôme 
existent au même niveau Sociophyllum elongatum (SCHLÜTER, 1881), S. 
torosum (SCHLÜTER, 1881) et S. birenheidi n. sp. Quatre de ces taxa 
caractérisent la Formation de Loogh, à la base du Givetien de l'Eifel en 
Allemagne. L'espèce couvinienne Beugniesastraea varia (SCHLÜTER, 1889) 
est également décrite. 

Mots-clefs: Rugueux, Givetien, Paléontologie systématique, Stratigraphie. 

A b s t r a c t 

Spongophyllum kunthi SCHLÜTER, 1880, type species of the genus Beugnie­
sastraea n. gen. has been sampled at the base of the Givet Limestone from 
Resteigne, with B. parvistella (SCHLÜTER, 1882). In this locality and 
at Pondröme, Sociophyllum elongatum (SCHLÜTER, 1881), 5. torosum 
(SCHLÜTER, 1881) and S. birenheidi n. sp. occur in the same level. Four 
of these taxa characterize the Loogh Formation, at the base of the Givetian 
from the Eifel Hills in Germany. The Couvinian species Beugniesastraea 
varia (SCHLÜTER, 1889) is also described. 

Key-words: Rugose corals, Givetian, Systematic paleontology, Strati­
graphy. 

I n t r o d u c t i o n 

P o n d r ô m e et Res te igne sont deux locali tés s i tuées au bord 
sud du Bass in de Dinan t , r e spec t ivement à 1 4 et 2 6 k i lo­
mèt res à l 'est de Givet (Fig . 1 ) . Le G r o u p e de Give t y 
débute par des calca i res g ross iè rement c r ino ïd iques , p lus 
ou m o i n s r iches en o rgan i smes cons t ruc teurs et su rmon té s 
par un b ios t rome à S t roma topores mass i f s , l u i - m ê m e coiffé 
d ' u n e lumache l l e à S t r ingocépha les . Ces différentes uni tés 
présentent d ' in té ressan tes var ia t ions de faciès et d ' é p a i s ­
seur et con t i ennen t une faune de R u g u e u x co lon iaux , abon­
dante et var iée . L e présent travail est consac ré à la descr ip­
tion des représentants des genres Sociophyllum 
BIRENHEIDE, 1 9 6 2 et Beugniesastraea n. gen . rencont rés 
dans ces couches . Le second genre en par t icul ier y est 
caractér isé par l ' occur rence de B. kunthi (SCHLÜTER, 1 8 8 0 ) , 

son espèce- type et de B. parvistella (SCHLÜTER, 1 8 8 2 ) . 

Pour complé te r l ' é tude du nouveau taxon, l ' e spèce B. varia 

(SCHLÜTER , 1889) a éga lement été revue pr inc ipa lement à 
partir de colonies récoltées dans le Calcaire de Couv in 
(partie m o y e n n e du Couvin ien) à Ol loy-sur-Viro in situé à 
8 k i lomètres à l 'est de Couvin . 
L ' é t u d e l i thostrat igraphique et séd imento log ique du Ca l ­
cai re d e Givet dans sa locali té-type à Givet en France a 
été faite par ERRERA, M A M E T & SARTENAER (1972) . En 

conclus ion de leur travail , ces auteurs (p. 3 6 ) et d ' au t re s 
pe r sonnes consul tées souhai ta ient que le Givet ien cor res ­
ponde au plus près à l ' in terval le de t emps cor respondant 
au dépôt du G r o u p e de Givet . A ce vœu, BULTYNCK (1987) 
a répondu pour la base de l ' é tage en suggérant de placer 
cet te l imite à l 'appar i t ion de Polygnathus hemiansatus 
BULTYNCK , 1987, au sein de la Zone à P. ensensis. Cet te 
première occur rence coïncide en effet avec cel le iïlcriodus 
ohliqutmarginatus BISCHOFF & ZIEGLER , 1957 q u ' o n 

observe non loin de la base du Calcaire de Givet , à Givet 
et dans d iverses locali tés belges . Cependant , la définit ion 
de cet te l imite dépend de la Sous -Commiss ion Internat io­
na le de Strat igraphie du Dévonien qui env isage de faire 
débuter le Givet ien à la base de la Z o n e à Polygnathus 
ensensis ou au sein de celle-ci . 

Les spéc imens é tudiés ont é té en grande part ie échant i l lon­
nés banc par banc par l 'auteur; que lques co lonies ont éga le ­
men t été pré levées avec la m ê m e précision par M . C O E N 
et F . TOURNEUR . Ce matériel est complé té par des lames 
minces , effectuées à part ir d ' échant i l lons récoltés j ad i s 
avec moins de r igueur et rassemblées dans ce travail sous 
l ' express ion « A n c i e n n e s col lect ions de l ' Inst i tut royal des 
Sc iences naturel les de Be lg ique» . Les types de la nouvel le 
espèce et tous les spéc imens figurés sont déposés dans les 
col lect ions de l ' Inst i tut royal des Sciences naturel les d e 
Belg ique . 

D e s c r i p t i o n d e s g i s e m e n t s é t u d i é s 

PONDROME 

D an s la t ranchée du chemin de fer si tuée au nord de la 
hal te de P o n d r ô m e (aff leurement Houye t M C - 1 9 8 1 - 5 ) et 
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Fig. 1. - Situation des localités visitées. 

cor respondan t au point 1 de la figure 2 in C O E N - A U B E R T , 
PREAT & TOURNEUR (1986) , la Format ion d ' H a n o n e t (Fig. 

2) se c o m p o s e de 31 mèt res de schis tes et calcaires argi­
leux, riches en Brach iopodes , Cr ino ïdes , Tabu lés mass i fs , 
lamel la i res et b ranchus , Hel iol i t ides ainsi q u ' e n R u g u e u x 
soli taires, très var iés et associés loca lement à que lques 
formes fasciculées . Pa rmi cel les-c i , Sociophyllum torosum 
(SCHLÜTER , 1881) a é té repéré à 18 mèt res du s o m m e t de 
l 'uni té l i thos t ra t igraphique. Le raccord avec le G r o u p e de 
Givet est faille du côté es t de la voie , ma i s p robab lemen t 
pas du côté ouest . 

Quo i qu ' i l en soit, le Calca i re de Give t débu te b ru ta lement 
par 11 mèt res de ca lca i re g ross i è rement c r ino ïd ique , c o m ­
portant p lus ieurs in tercala t ions de schis tes dans sa par t ie 
inférieure. Les o rgan i smes cons t ruc teurs , re la t ivement 
abondants sont représentés par que lques S t romatopores 
massifs , des Tabu lés massifs et b ranchus ainsi que par des 
Rugueux massifs et fascicules , vo i re parfois soli taires. S. 
torosum, S. elongatum (SCHLÜTER , 1881) et Thamnopyllum 
PENECKE , 1894 souven t en coral l i tes isolés sont présents 
dès la base de cet ensemb le . P lus haut , on obse rve l ' u n e 
ou l ' au t re lentille r iche en Thamnophyllum ainsi que des 
buissons et d ' é n o r m e s colonies d ' a s p e c t massi f de Socio­
phyllum elongatum a c c o m p a g n é s de que lques Columnaria 
G O L D F U S S , 1826. 

la Format ion d ' H a n o n e t est représentée par 75,5 mèt res de 
calcaire argi leux à Brach iopodes et Cr inoïdes ; à l ' excep t ion 
des 7 ,25 mèt res de base , les Rugueux , Tabulés et autres 
o rgan i smes cons t ruc teurs y sont beaucoup plus rares q u ' à 
P o n d r ô m e . Au s o m m e t de cette unité l i thost ra t igraphique, 
que lques bancs de calcaire cr inoïd ique , appar tenant à 
l ' un i té 1 de PREAT, C O E N - A U B E R T , M A M E T & TOURNEUR 

(1984 , p . 229) marquen t la transi t ion au Calcai re de Give t . 
Les R u g u e u x décri ts dans ce travail p rov iennent des 
niveaux 1, 2 et 3 d 'exploi ta t ion de la carr ière (Fig. 2) 
d is t ingués par ces auteurs . 

Au niveau 2, le Calca i re de Givet débute par 10,65 mèt res 
de calcaire gross iè rement cr inoïdique à S t romatopores et 
Coraux épars et en débr is pa rmi lesquels on reconnaî t 
Sociophyllum torosum. Il s 'agi t de l 'uni té 2 décr i te par 
PREAT, C O E N - A U B E R T , M A M E T & TOURNEUR (1984) . Au 

niveau 1 d ' exp lo i ta t ion de la carr ière , la m ê m e unité at teint 
15,85 mèt res d ' épa i s seu r et est par t icul ièrement riche dans 
sa part ie supér ieure en S t romatopores massifs et lamel ­
laires, Tabu lés massifs et b ranchus , Rugueux sol i taires , 
g rosses co lonies fasciculées de S. elongatum, co lonies m a s ­
sives de Beugniesastraea kunthi, B. parvistella et de 
Columnaria. Enfin au niveau 3 d 'exploi ta t ion de la car­
rière, les ca lca i res gross iè rement cr inoïdiques , caractér is t i ­
ques de la base du Calcai re de Givet ont une puissance d e 

RESTEIGNE 

Dans la carr ière de Res te igne (aff leurement M C - 1 9 7 4 - 9 5 ) 
s i tuée au nord du vi l lage , le long de la rive droi te de la 
Lesse et local isée sur la figure 1 in M A M E T & PREAT (1982) , 

Fig. 2. - Logs comparatifs de Pondrôme et de Resteigne et dis­
tribution des Rugueux coloniaux étudiés. 
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22 , 5 mèt res et renfe rment des o r g a n i s m e s cons t ruc teurs sur 
toute leur hau t eu r : d ' a b o r d p r inc ipa lement des Tabu lé s 
d 'hab i tus divers auxque l s s ' a ssoc ien t plus haut des S t roma­
topores , R u g u e u x sol i ta i res , Beugniesastraea kunthi a insi 
que que lques Columnaria et co lon ies mass ives de Socio­
phyllum elongatum. Il appara î t donc q u ' à Res t e igne , cet te 
uni té s 'épaiss i t cons idé rab l emen t et fo rme des renf lements 
i rréguliers là où s ' a c c u m u l e n t loca lement d ' a b o n d a n t s 
o rgan i smes récifaux. A u - d e s s u s , l ' un i té 3 décr i te par 
PREAT, C O E N - A U B E R T , M A M E T & TOURNEUR ( 1 9 8 4 ) est p lus 

cons tan te et co r respond à un b ios t rome à S t romatopores 
massifs et Coraux , su rmon té d ' u n e lumache l l e à S t r ingocé-
phales . Sa pu issance var ie de 3 , 7 5 à 4 , 6 mè t res ; c o m m e 
R u g u e u x co lon iaux , on y obse rve sur tout des spéc imens 
de S. birenheidi n. sp . souvent roulés et tr i turés ainsi q u e 
que lques f ragments de S. torosum et de Beugniesastraea 
kunthi. 
La compara i son des aff leurements d e P o n d r ô m e et de 
Res te igne met en év idence d ' impor t an t e s var ia t ions de 
faciès et de pu issance affectant à la fois la Forma t ion 
d ' H a n o n e t et les ca lca i res g ross iè rement c r ino ïd iques , 
caractér is t iques de la base du Calca i re de Givet . De plus , 
dans la seonde uni té l i thologique , la dis t r ibut ion des 
Rugueux co lon iaux , é tudiés est t r ibutaire de cer ta ines 
condi t ions pa léoéco log iques . Ains i Sociophyllum torosum 
prédomine au n iveau 2 d ' exp lo i t a t ion de la carr ière d e 
Res te igne , dans un mil ieu peu favorable aux o rgan i smes 
cons t ruc teurs . Par cont re , S. elongatum, Beugniesastraea 
kunthi et dans une mo ind re mesu re B. parvistella se déve ­
loppent en vo lumineuses co lon ies , dans les faciès p lus 
f ranchement récifaux des n iveaux 1 et 3 du m ê m e g i semen t 
et de P o n d r ô m e . D a n s le b ios t rome à S t romatopores m a s ­
sifs sus- jacent , on note un renouve l l emen t de la faune à 
Res te igne avec la p résence p répondé ran te d e Sociophyllum 
birenheidi. 

D ' u n point de vue s t ra t igraphique , il est in téressant d e 
signaler que S. elongatum, S. torosum, Beugniesastraea 
kunthi et B. parvistella sont é g a l e m e n t fréquents dans la 
Format ion de Loogh de l 'Eifel en A l l e m a g n e quo ique cer­
taines de ces espèces peuven t mon te r plus haut dans le 
Give t ien d e cet te rég ion . C e s occur rences conf i rment la 
corrélat ion entre la base du Calca i re de Give t et la F o r m a ­
tion de Loogh p roposée n o t a m m e n t par W E D D I G E ( 1 9 7 7 , 
tableau 4 ) , BIRENHEIDE ( 1 9 7 8 , tableau 1 ) et C O E N ( 1 9 8 5 , 

tableau IV) . 

OLLOY-SUR-VIROIN 

Beugniesastraea varia a é té récol té dans des bancs 
const rui ts du Calca i re de C o u v i n , exposés dans deux g ise­
ment s d 'O l loy - su r -Vi ro in , au nord d e la rivière. Il s ' ag i t 
d ' u n e part de la R o c h e du Pas se dressan t le long de la 
route al lant de ce vi l lage à Vie rves - sur -Vi ro in (affleure­
men t Ol loy M C - 1 9 8 0 - 7 ) et d ' au t r e part du talus d ' u n e route 
seconda i re s i tué à 3 5 0 mè t r e s à l 'oues t de son e m b r a n c h e ­
m e n t avec la route p récéden te , non loin du lieu-dit Les 
Sangles (aff leurement Ol loy-sur -Vi ro in M C - 1 9 8 0 - 8 ) . D an s 
l 'Eifel en A l l e m a g n e , B. varia carac tér i se la Fo rma t ion de 

N o h n que W E D D I G E (1977) et C O E N (1985) c o n t i e n t avec 
la part ie supér ieure du Calcai re de Couv in . 

S y s t é m a t i q u e 

Fami l l e STRINGOPHYLLIDAE W E D E K I N D , 1922 
Genre Sociophyllum BIRENHEIDE , 1962 

= Gaofengophyllum K O N G , 1 9 8 1 

Espèce-type 

Spongophyllum elongatum SCHLÜTER , 1881 . 

DIAGNOSE 

R u g u e u x fascicules . Septa de deux ordres , re la t ivement 
épa is et c o m p o s é s de t rabécules m o n a c a n t h e s gross ières . 
Sep ta parfois con t inus de la paroi à l ' axe , ma i s p lus souven t 
in t e r rompus à la pér iphér ie par des d i ssép iments lonsda-
léoïdes . Sep ta majeurs se pro longeant de part et d ' au t r e 
d ' u n plan de symétr ie bi latérale , j u s q u ' a u cent re des poly-
piér i tes où ils peuvent être d issociés en t rabécules i solées . 
Septa mineur s absents ou peu déve loppés . D i s sép imen ta -
r ium c o m p o s é de que lques rangées de grands d i s sép imen t s 
a l longés ver t ica lement . P lanchers comple t s ou incomple t s , 
ne t t ement concaves . 

Sociophyllum elongatum 
(SCHLÜTER , 1881) 

(P lanche 1, Figures 2-7 , P lanche 3 , Figures 12-14) 

1881. - Spongophyllum elongatum SCHLÜT. - SCHLÜTER, p. 94, 

pl. X I , fig. 1-3; 
? 1885. - Endophyllum elongatum SCHLÜT. sp. - FRECH, pl. X L I , 

fig. 4; 
? 1886. - Endophyllum elongatum SCHLÜTER sp. - FRECH, p. 89; 

? 1894. - Spongophyllum elongatum Schlüter - PENECKE, p. 602; 
? 1896. - Endophyllum elongatum Schlüter - GÜRICH, p. 184; 
1937. - Spongophyllum elongatum Schlüter - M A , p. 28, pl. V I , 

fig- 2; 
1956. - Spongophyllum elongatum SCHLUETER - M A , p. 26, pl. 

V I I I , fig. 3; 
non 1961. - Spongophyllum elongatum Schlüter - LENZ, p. 506, 

pl. I, fig. 19-22; 
1962a. - Stringophyllum (Sociophyllum) elongatum (SCHLÜTER 

1881) - BIRENHEIDE, p. 54, pl. 7, fig. 1; 
v, non 1969. - Stringophyllum elongatum (SCHLÜTER), 1881 -

TSIEN, p. 34, pl. 2, fig. 1-3; 
v 1974. - Stringophyllum elongatum (SCHLÜTER, C . A . F . , 1881) -

TSIEN, p. 263, fig. 6; 
v 1975. - Stringophyllum elongatum - TSIEN, fig. 15b; 
v 1977. - Stringophyllum elongatum - TSIEN, fig. 4k; 
1978. - Sociophyllum elongatum (SCHLÜTER 1881) -BIRENHEIDE, 

p. 158, fig. 99; 
1981. - Sociophyllum elongatum (SCHLÜTER) - HILL, fig. 158, 

la, b; 
v 1984. - Sociophyllum elongatum - PREAT, COEN-AUBERT, 

MAMET & TOURNEUR, p. 231. 
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Lectotype 

Pl. 7, fig. 1 in BIRENHEIDE (1962a) désigné par BIRENHEIDE (1962a, 
p. 54). Spécimen Bl de la collection SCHLÜTER du Geologisch-
Paläontologisches Institut de l'Université de Bonn, Allemagne. A 
l'est-nord-est de Berndorf, Hillesheimer Mulde, Eifel, Allemagne. 
Formation de Loogh, base du Givetien. 

Matériel et gisements 

20 échantillons dans lesquels 39 lames minces ont été exécutées. 
Le nombre de spécimens est indiqué entre parenthèses pour cha­
que gisement. 
Anciennes collections de l'Institut royal des Sciences naturelles 
de Belgique: Rochefort 7.272f-Gib (2), Rochefort 8.623-Gib (2) 
et Rochefort 8.631-Gib (1). 
Mes récoltes et celles de F. TOURNEUR: Houyet MC-1981-5 (10) 
et Wellin MC-1974-95 (5). 

Répartition géographique et stratigraphique 

En Belg ique , l ' e spèce a é té récol tée dans les ca lca i res 
g ross iè rement c r ino ïd iques , carac tér i s t iques de la base du 
Calca i re de Give t à P o n d r ô m e et à Res te igne . 
A l ' é t ranger , Sociophyllum elongatum n ' e s t connu avec 
cer t i tude que dans le Give t ien inférieur de l 'Eifel en Al le ­
m a g n e : il est par t icu l iè rement abondan t dans la Forma t ion 
d e L o o g h , ma i s se rencont re encore dans la Fo rma t ion d e 
Ciirten et à la base de la Forma t ion de Dre imüh len . 

DIAGNOSE 

U n e espèce de Sociophyllum don t les coral l i tes possèden t 
3 0 à 34 septa majeurs p o u r un d iamèt re var iant de 8 à 13 
m m . Septa séparés de la paroi par une c o u r o n n e de dissépi ­
men t s lonsda léoïdes . Sep ta majeurs se p ro longean t p lus ou 
moins loin dans le t abu la r ium. Sep ta mineu r s absents . 

DESCRIPTION 

L ' e s p è c e est représen tée à la fois par des coral l i tes isolés, 
des co lon ies fasciculées , fo rmées de polypiér i tes cy l indr i ­
ques , t rès serrés et parfois acco lés et par des co lon ies s emi -
mass ives à coral l i tes p r i smat iques ou cy l indr iques , jo int i fs 
ou non . Ces colonies peuven t a t te indre des d imens ions 
cons idérab les ; le plus g rand f ragment a en effet une hauteur 
de 25 c m et une surface de 30 x 4 8 c m . 
L ' é p i t h è q u e est souven t épa isse et con t inue ; une l igne noi re 
méd iane exis te ent re les polypiér i tes lo r squ ' i l s sont cont i ­
gus . 
Les septa non ca rénés sont parfois con t inus depuis la paroi , 
ma i s hab i tue l lement ils en sont séparés par une ou plus ieurs 
couches de d i s sép imen t s lonsda léo ïdes qui sont occass ion-
ne l lement br isés . D a n s cet te zone , on obse rve éventue l le ­
men t des t rabécules isolées en forme de points , des ép ines 
ou des t ronçons de septa; les deux derniers é l émen t s peu­
vent aussi apparaî t re con t re la paroi . Cer ta ins coral l i tes 
sont en t iè rement rempl i s de vés icu les . 

Les septa, qui sont donc le plus souvent l imités à la part ie 
interne du d i s sép imenta r ium et au tabular ium, sont faible­
m e n t di la tés ou parfois minces sur toute leur longueur ; 
dans cer tains polypiér i tes , ils s ' a t ténuent encore dans le 
tabular ium. 
L e s septa majeurs at teignent occas ionne l lement l ' axe des 
coral l i tes , mais habi tue l lement ils laissent un espace v ide , 
p lus ou moins important au centre du tabular ium où ils 
sont f réquemment t ronçonnés , voire représentés par que l ­
ques a l ignements d ' ép ines ou de t rabécules isolées. Il 
arr ive aussi qu ' i l s soient déjà d iscont inus dans la part ie 
interne du d i ssép imenta r ium. U n dépôt de s té réop lasme 
peut y affecter loca lement l ' une ou l 'aut re couche de dissé­
p iments . 
Les septa mineur s généra lement absents ne sont représentés 
dans la part ie interne du d i ssép imenta r ium que par de rares 
t ronçons ou cour tes ép ines . 
Le d i s sép imen ta r ium se c o m p o s e de 1 à 4 , voire 5 rangées 
de g rands d i ssép iments incl inés, parfois subhor izon taux à 
la pér iphér ie . Les p lanchers sont plus ou mo ins ne t t ement 
concaves ; dans cer ta ins cas , ils sont hor izontaux , i r régul iers 
ou incomple t s . Toutefois , à la base des polypiér i tes , on 
observe un iquement des vés icules d isposées en couches 
hor izonta les . 
L e n o m b r e de septa majeurs varie de 25 à 34 et occas ion­
ne l l ement de 24 à 37 . Le d iamèt re des coral l i tes mesu re 
entre 6,5 et 11,5 m m , voire entre 5 et 13 m m . Le d iamèt re 
du tabu la r ium est souvent compr i s ent re 3 et 6,5 m m , ma i s 
peut var ier entre 1,8 et 7,1 m m . 

COMPARAISONS 

L a variabi l i té des spéc imens é tudiés est beaucoup p lus 
g rande que celle du matér iel de BIRENHEIDE (1962a, 1978) 
qui n ' a figuré que le Lec to type . Les échant i l lons les plus 
conformes à celui-ci sont sans contes te les bel les co lonies 
fasciculées de Res te igne (Pl. 1, fig. 2, 3 , pl . 3 , fig. 12-13) . 
Cet te variabil i té concerne surtout le nombre et la longueur 
des septa majeurs , n ' a t te ignant pas sys témat iquement l ' a x e 
des coral l i tes . D an s le matér iel belge en effet, il y a souvent 
mo ins de 30 septa majeurs par polypiéri te et ceux-c i lais­
sent f réquemment un espace vide au centre du tabular ium 
qui est alors occupé par des t rabécules isolées, des ép ines 
ou des fragments de septa (Pl. 1, fig. 4 , 5 , pl. 3 , fig. 14). 
La m ê m e situation se présente dans la colonie figurée par 
M A (1937 , 1956) qui a été incluse dans la synonymie de 
S. elongatum pa r BIRENHEIDE (1962a) et qui provient éga le ­
men t de l 'Eifel en Al lemagne . No tons aussi la p résence 
de colonies semi-mass ives (Pl. 1, fig. 6, 7) parmi les spéci ­
m e n s é tudiés . 

Le matér ie l de TSIEN (1969) provenant de la Format ion de 
l 'Eau Noire (Couvin ien inférieur) du bord sud du Bass in 
de Dinant est que lque peu hé térogène et diffère surtout de 
5. elongatum par des corall i tes plus peti ts , par des septa 
minces et mo ins nombreux et par la présence de septa 
mineur s dans la partie interne du d issép imentar ium. Il a 
d 'a i l leurs é té exclu de la synonymie de l ' e spèce par T S I E N 
(1974) . 
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Quant aux échant i l lons de L E N Z (1961) , ils ont été at t r ibués 
à S. glomerulatum ( C R I C K M A Y , 1962) par PEDDER (1964 , 

p . 4 4 5 ) . Les représentants les plus typ iques de cet te e spèce 
caractér is t ique du s o m m e t de l 'Eife l ien et de la base du 
Givet ien des Terr i to i res du Nord -Oues t et du Y u k o n au 
C a n a d a se dis t inguent de S. elongatum pa r des septa 
majeurs peu déve loppés et par que lques r angs de g rands 
d i ssép iments souvent hor izon taux . Su ivant la sugges t ion 
de PEDDER (1980 , p . 612 ) , Y u & C A I ( 1 9 8 3 , p . 55) ont 
inclu dans la s y n o n y m i e de 5. glomerulatum la sous-espèce 
5. glomerulatum minor de l 'Eife l ien inférieur et m o y e n 
des Provinces de K w e i c h o w , Gu izhou , S ichuan et G a n s u 
en Ch ine . S. eurekaense M E R R I A M , 1973 du D é v o n i e n 
M o y e n du Grand Bass in aux Eta t s -Unis d ' A m é r i q u e est 
éga lemen t p roche de S. elongatum et de 5 . glomerulatum, 
mais s ' en écar te sur tout par des p lanchers qui ne sont pas 
sys témat iquement concaves . 

En A l l emagne , c ' e s t la sous-espèce S. semiseptatum rolf-
werneri BIRENHEIDE , 1979 de la Forma t ion de Lauch de 
l 'Eifel ien de l 'Eifel qui r e s semble le plus à S. elongatum; 
elle s ' en différencie n é a n m o i n s par un d i s sép imenta r ium 
plus étroit et par des septa n ' a t t e ignan t j a m a i s la paroi des 
coral l i tes . 
P lus ieurs e spèces ch ino ises présentent de net tes ana logies 
avec S. elongatum. Te l les son t : 
— S. delicatum K O N G , 1981 et 5 . crassum Y u & K U A N G , 

1982 de l 'Eife l ien du G u a n g x i qui possèden t des d issé­
p imen t s lonsda léo ïdes , mo ins sys t éma t iquemen t déve ­
loppés; 

— S. orientale Y u & L I A O , 1978 de l 'Eifel ien de la P ro ­
vince de G u i z h o u qui présente la m ê m e caractér is t ique 
et qui a davan tage de septa; 

— S. irreguläre K O N G , 1978 de l 'Eife l ien de la m ê m e 
prov ince et du G u a n g x i qu i a é té m i e u x figuré par 
K O N G ( 1 9 8 1 , pl. 3 , fig. 8) et qui a un n o m b r e égal ou 
inférieur de septa; 

— S. guangxiense (JIA , 1977) et S. xiangzhouense (JIA, 
1977) du D é v o n i e n M o y e n de la Ch ine cent ra le et 
mér id iona le , rappor tés au genre Neospongophyllum pa r 
JIA, X U , K U A N G , Z H A N G , Z U O & W u (1977) ; le p remie r 

t axon diffère de S. elongatum pa r un peu m o i n s d e 
septa, le second par un peu plus . 

Sociophyllum torosum (SCHLÜTER , 1881) 
(Planche 1, F igure 1, P lanche 2 , F igures 8-11) 

1881. - Spongophyllum torosum SCHLÜT. - SCHLÜTER, p. 92, pl. 
X , fig. 1-5; 

? 1885. - Endophyllum torosum - FRECH, pl. X L I , fig. 6; 
? 1886. - Endophyllum torosum SCHLÜTER sp. - FRECH, p. 88; 
non 1934. - Spongophyllum torosum SCHLÜTER - LE MAÎTRE, p. 

33, pl. V I , fig. 3-6; 
non 1958. - Spongophyllum torosum Schlüter - BULVANKER, p. 

134, pl. 40, fig. 5; 
1962a. - Stringophyllum (Sociophyllum) torosum (SCHLÜTER 

1881) - BIRENHEIDE, p. 60, pl. 8, fig. 4; 
v, e.p. 1969. - Stringophyllum hüchelense (SCHLÜTER), 1889 -

TSIEN, p. 33, pl. 4, fig. 2, pl. 32, fig. 10 (non pl. 4, fig. 1 ?, 

3, pl. 32, fig. 8, 9); 

v, e.p. 1974. - Stringophyllum hüchelense (SCHLÜTER, C .A.F., 
1889) - TSIEN, p. 263, fig. 5, 1 (non fig. 5, 2, 3?); 

1978. - Sociophyllum torosum (SCHLÜTER 1881) - BIRENHEIDE, 
p. 157, fig. 98; 

? 1984. - Sociophyllum torosum (Schlüter) - ERINA, p. 63, pl. 
18, fig. 3; 

v 1984. - Sociophyllum torosum - PREAT, COEN-AUBERT, MAMET 
& TOURNEUR, p. 229. 

Lectotype 

Pl. 8, fig. 4 in BIRENHEIDE (1962a) désigné par BIRENHEIDE (1962a, 
p. 60). Spécimen 559 de la collection SCHLÜTER du Geologisch-
Paläontologisches Institut de l'Université de Bonn, Allemagne. A 
l'est-nord-est de Berndorf, Hillesheimer Mulde, Eifel, Allemagne. 
Formation de Loogh, base du Givetien. 

Matériel et gisements 

11 échantillons dans lesquels 20 lames minces ont été exécutées. 
Le nombre de spécimens est indiqué entre parenthèses pour cha­
que gisement. 
Anciennes collections de l'Institut royal des Sciences naturelles 
de Belgique: Couvin 8.708a-Co2d (2). 
Mes récoltes et celles de M. COEN : Houyet MC-1981-5 (2) et 
Wellin MC-1974-95 (7). 

Répartition géographique et stratigraphique 

En Be lg ique , l ' e spèce se rencont re déjà dans la Forma t ion 
d ' H a n o n e t , à P o n d r ô m e et dans la Carr ière Ha ine à Couv in . 
El le a éga l emen t é té récol tée dans les calcaires g ross iè re ­
men t c r ino ïd iques et dans le b ios t rome à S t romatopores 
mass i fs sus- jacent , qu i sont caractér is t iques de la base du 
Calca i re de Givet à P o n d r ô m e et à Res te igne . 
A l ' é t ranger , Sociophyllum torosum est sur tout connu dans 
la Fo rma t ion de Loogh , à la base du Givet ien de l 'Eifel 
en A l l e m a g n e et mon te parfois dans la Fo rma t ion d e 
Ciirten. Il est peut-ê t re présent dans l 'Eifel ien de la rég ion 
m o n t a g n e u s e du Zerafchan-Gissar en Ouzbeks tan . 

DIAGNOSE 

U n e espèce de Sociophyllum dont les coral l i tes possèden t 
38 à 49 septa majeurs pour un d iamèt re var iant de 19 à 
2 6 m m . Septa séparés de la paroi par des d i s sép imen t s 
lonsda léo ïdes . Septa majeurs a t te ignant l ' a x e des po ly­
piér i tes . Septa mineur s absents . 

DESCRIPTION 

C e sont des colonies fasciculées , souvent f ragmenta i res . 
La hau teur des coral l i tes éven tue l lement joint i fs ou enc roû ­
tés de Stromatoporella NICHOLSON , 1886 varie de 2,5 à 
5 c m . 
L ' é p i t h è q u e est nette, mais ra rement cont inue d ' au tan t p lus 
que les polypiér i tes sont f réquemment é rodés à la pér i ­
phér ie . 
L e s septa non carénés sont parfois cont inus depuis la paroi , 
mais habi tue l lement ils en sont séparés par des d issépi -
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ments lonsda léo ïdes . Dans cet te zone , ils peuvent être tron­
çonnés ou carac tér i sés par un a l ignement de t rabécules 
noueuses qui affecte parfois aussi les par t ies con t inues des 
septa. Ils sont t yp iquemen t di la tés sur toute leur longueur 
et ne s ' aminc i ssen t que ra rement dans le t abu la r ium. D an s 
deux échant i l lons , une c o u c h e de d i s sép imen t s es t locale­
men t renforcée de s t é réop lasme ent re les septa. 
Les septa majeurs a t te ignent géné ra l emen t l ' axe des cora l ­
lites où on peut éga lemen t obse rve r des t rabécules isolées; 
parfois un petit e space v ide exis te au cent re du tabular ium. 
Les septa mineu r s hab i tue l lement absents n e sont représen­
tés dans la par t ie interne du d i s sép imen ta r ium que par de 
rares ép ines ou t ronçons . 

L e d i s sép imen ta r ium se c o m p o s e de 4 à 8 rangées de 
grands d i s sép iments de p lus en p lus incl inés vers l ' axe des 
polypiér i tes ; occas ionne l l emen t ils sont hor izon taux à la 
pér iphér ie . Très loca lement appara issen t des demi- fa i s ­
ceaux de m o n a c a n t h e s gross ières et acco lées . Les p lanchers 
typ iquement concaves sont comple t s ou incomple t s , voire 
i rréguliers . 
L e n o m b r e de septa majeurs varie de 37 à 54 au s tade 
adulte et de 29 à 34 au s tade j e u n e . Le d iamèt re des 
coral l i tes m e s u r e entre 16 et 3 0 m m et celui des tabular ía 
ent re 3,7 et 12 m m , les va leurs compr i s e s ent re 5 et 
11 m m étant les plus f réquentes . 

COMPARAISONS 

Quant i ta t ivement , Sociophyllum torosum se d is t ingue de S. 
elongatum pa r des polypiér i tes p lus larges , possédan t 
davan tage de septa; qua l i ta t ivement , il en est t rès p roche , 
ma i s s ' en différencie n é a n m o i n s par des septa ne t t ement 
di latés sur toute leur longueur et par une cou ronne de 
d i ssép iments lonsda léo ïdes , m o i n s sys t éma t iquemen t 
cont inue . Pour le res te , le matér ie l é tud ié est con fo rme au 
Lec to type figuré par BIRENHEIDE (1962a, 1978). Celui 
récolté par L E M A Î T R E (1934) dans le Calca i re de C h a u d e -
fonds de l ' E m s i e n du Bass in d ' A n c e n i s dans le Massi f 
Armor ica in diffère de S. torosum par des coral l i tes plus 
étroits , possédant des septa minces , souvent con t inus de la 
paroi à l ' axe . L ' échan t i l lon eifelien du Bass in du Kouz-
netzk, f iguré par B U L V A N K E R (1958) a aussi des septa 
majeurs minces ; ceux-c i la issent en outre un espace v ide 
au centre du tabu la r ium et sont l imités à 30 par polypiér i te . 
La f iguration des spéc imens éga lemen t eifel iens de ERINA 
(1984) , p rovenant de la région m o n t a g n e u s e du Zerafchan-
Gissar en Ouzbeks t an , s ' avè re insuffisante pour les inclure 
avec cer t i tude dans la s y n o n y m i e de l ' e spèce . 
Cer ta ines des co lon ies dé te rminées par TSIEN (1969 , 1974) 
c o m m e Stringophyllum buechelense (SCHLÜTER , 1889) sont 
en réalité des Sociophyllum torosum. En fait, le matér iel 
d e cet auteur est hé té rogène et n ' appar t i en t pas à Stringo­
phyllum buechelense. Cet te e spèce é tudiée n o t a m m e n t par 
BIRENHEIDE (1978) et L Ü T T E (1984) se rencont re dans des 
couches beaucoup plus j eunes en A l l e m a g n e : Format ion 
de Kerpen dans l 'Eifel , Format ion de Büche l dans le Ber¬ 
gisches Land , Fo rma t ions d ' O b e r h o n s e l et de S c h w e l m 
dans le Sauer land ( toutes uni tés du Give t ien supér ieur) ; 

quo ique très semblab le à Sociophyllum torosum, el le s ' en 
dis t ingue par des polypiers soli taires, un peu plus étroits 
et possédant un peu moins de septa. Quan t à Stringophyl­
lum crassum W E D E K I N D , 1922 de la Format ion de Buchel 
du Berg isches Land , dont le Lecto type serait un gros S. 
buechelense d ' ap rès BIRENHEIDE (1962b , p . 118), il s 'écar te 
de Sociophyllum torosum par la présence locale d ' u n e cou­
ronne d ' épa i s s i s sement s téréoplasmique dans le dissépi­
menta r ium. 

Sociophyllum birenheidi n. sp. 
(P lanche 3 , Figures 15-17, P lanche 4 , Figures 18, 19) 

v 1984. - Sociophyllum isactis - PREAT, COEN-AUBERT, MAMET 

& TOURNEUR, p. 229. 

Derivado nominis 

L'espèce est dédiée au Docteur R. BIRENHEIDE, spécialiste alle­
mand des Rugueux dévoniens au Forschungsinstitut Senckenberg 
à Francfort en Allemagne et auteur du genre Sociophyllum. 

Types 

Holotypes. I.R.Sc.N.B. N° a 2741 (= pl. 3, fig. 15, 16). Echantillon 
Wellin MC-1974-95-Z18 prélevé par M. COEN-AUBERT en 1981, 
au niveau 2 d'exploitation de la carrière de Resteigne ouverte au 
nord du village et localisée sur la figure 1 in MAMET & PREAT 
(1982). Le prélèvement a été effectué dans le biostrome à Stroma­
topores massifs, surmontant les calcaires grossièrement crinoïdi-
ques, à 12,5 mètres de la base du Calcaire de Givet, base du Give­
tien. 
Paratype A. I.R.Sc.N.B. N° a2742 (= pl. 3, fig. 17). Echantillon 
Wellin MC-1974-95-Z19, mêmes précisions. 
Paratype B. I.R.Sc.N.B. N° a2743 (= pl. 4, fig. 19). Echantillon 
Wellin MC-1974-95-Z20, mêmes précisions. 
Paratype C. I.R.Sc.N.B. N° a2744 (= pl. 4, fig. 18). Echantillon 
Wellin MC-1974-95-788, mêmes précisions si ce n'est que le 
prélèvement a été effectué par M. COEN en 1980. 

Locus typicus 

Carrière de Resteigne ouverte au nord du village et localisée sur 
la figure 1 in MAMET & PREAT (1982), feuille topographique de 
Wellin au 10.000 e. 

Stratum typicum 

Biostrome à Stromatopores massifs, surmontant les calcaires gros­
sièrement crinoïdiques, à 12,5 mètres de la base du Calcaire de 
Givet, base du Givetien. 

Matériel et gisements 

14 échantillons dans lesquels 29 lames minces ont été exécutées. 
Le nombre de spécimens est indiqué entre parenthèses pour le 
gisement. 
Mes récoltes et celles de M. COEN : Wellin MC-1974-95 (13). 
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Répartition géographique et stratigraphique 

L ' e s p è c e a é té t rouvée u n i q u e m e n t à Res te igne , dans le 
b ios t rome à S t roma topores mass i fs qui su rmon te les cal­
caires g ross iè rement c r ino ïd iques , carac tér i s t iques de la 
base du Calca i re de Give t . 

DIAGNOSE 

U n e espèce de Sociophyllum don t les coral l i tes possèden t 
28 à 31 septa majeurs pour un d iamèt re var iant de 8 à 
12,5 m m . Sep ta majeurs con t inus de la paroi j u s q u ' a u 
vois inage d e l ' a x e des polypiér i tes . Sep ta m i n e u r s absents . 

DESCRIPTION 

C e sont des co lon ies fasciculées , f ragmenta i res et rou lées 
dans tous les sens . La hau teu r des coral l i tes souven t 
encroû tés de Stromatoporella var ie d e 2 à 3,5 c m , j u s q u ' à 
parfois 5 c m . 
L ' é p i t h è q u e est net te et plus ou m o i n s con t inue suivant les 
spéc imens . Les septa sont r a r emen t d i scon t inus à la pér i ­
phér ie . N o n ca rénés , ils ne sont p o u r v u s de v a g u e s ép ines 
ou nodos i tés q u e dans que lques polypiér i tes . Ils sont typi­
q u e m e n t di la tés sur toute leur longueur ; occas ionne l l emen t 
ils s ' aminc i s sen t p rog res s ivemen t ou seu lemen t à leurs 
t e rmina i sons axia les . 
Les septa majeurs a t te ignent l ' axe des polypiér i tes ou lais­
sent un petit e space v ide au cent re du tabu la r ium, éven tue l ­
lement plus impor tant ; on peut auss i y obse rver des t ron­
çons de septa et des t rabécules i solées . Les septa m i n e u r s 
sont hab i tue l l ement absen t s . Q u a n d ils sont présents de 
façon épa r se , ils sont cour ts , rédui t s à des ép ines accolées 
à la paroi ou t ronçonnés ; dans d e rares cas , ils couvren t 
la moi t ié ou tout le d i s sép imen ta r ium. 
Le d i s sép imen ta r ium se c o m p o s e de 1 à 3 , voire 4 rangées 
de g rands d i s sép imen t s incl inés , parfois subhor izon taux à 
la pér iphér ie . Les p lanchers comple t s ou incomple t s on t 
une al lure c o n c a v e , p lus ou m o i n s m a r q u é e ; ils peuven t 
aussi ê tre hor izon taux , i r régul iers ou m ê m e enrou lés . 
L e n o m b r e de septa majeurs varie de 25 à 32 . Le d i amè t re 
des coral l i tes m e s u r e en t re 7 et 13,5 m m et celui des 
tabular ía entre 4 ,2 et 8,7 m m , les va leurs compr i s e s ent re 
5 et 7,5 m m étant les p lus f réquentes . 

COMPARAISONS 

Sociophyllum birenheidi r e s semble fort à Stringophyllum 
isactis (FRECH , 1886) revu n o t a m m e n t par BIRENHEIDE 
(1978 , p . 154). En effet, la seconde e spèce ne se d is t ingue 
de la p remiè re q u e par son habi tus sol i taire , son dissépi ­
men ta r ium légèrement plus déve loppé et c o n s é q u e m m e n t 
son tabu la r ium plus étroit ainsi q u e par des septa un peu 
plus souvent d i scont inus à la pér iphér ie . D e plus , el le se 
rencont re en A l l e m a g n e , dans des couches ne t t ement plus 
j eunes q u e Sociophyllum birenheidi, à savoi r la Forma t ion 
de Bûchel du Give t ien supér ieur dans le Berg i sches Land 
ainsi q u e les Forma t ions de Roder t et de Kerpen du G i v e ­

tien supér ieur dans l 'Eifel . En Belg ique , les spéc imens de 
Stringophyllum isactis f igurés par TSIEN (1974) p rov ien­
nent en réalité de « G i d » et non pas de « G i b » et j ' a i 
pe rsonne l lement récolté l ' e spèce dans la part ie inférieure 
du p remie r n iveau à Han-sur -Lesse où el le est assoc iée à 
Argutastrea devonica ( B U L V A N K E R in KRAEVASKAIA, 

1955), A. boloniensis ( M I L N E - E D W A R D S & H A I M E , 1851) e t 

A. wangi ( T S I E N , 1978). 
Stringophyllum isactis est l ' e spèce- type du genre Para-
sociophyllum K O N G , 1978 in K O N G & H U A N G (1978) . 

Cependan t , cet auteur a fondé son nouveau genre sur le 
matér iel de FRECH (1911) et non pas sur celui de FRECH 
(1886) . O r il faut savoir que E N G E L & VON SCHOUPPÉ (1958) 
ont dés igné un Néo type de l ' e spèce après avoir cons ta té 
la perte du Lec to type et que le spéc imen du Dévon ien 
M o y e n du Tian Shan en Chine figuré par FRECH ( 1 9 1 1 , 
pl . 8, fig. 5) en diffère par un n o m b r e de septa majeurs 
mo ins é levé et par un d issép imenta r ium très étroit. Quan t 
au matér iel de K O N G & H U A N G ( 1978 , p . 112) du Give t ien 
de la Province de Gu izhou en Chine , il est t yp iquemen t 
fascicule et se différencie de Sociophyllum birenheidi pa r 
des septa beaucoup plus minces . C o m m e le notent B I R E N ­
HEIDE & L I A O ( 1985 , pp . 232-235) , Parasociophyllum 
conçu dans l 'espri t de son auteur pour des formes co lo ­
niales est en réali té s y n o n y m e du genre solitaire Stringo­
phyllum W E D E K I N D , 1922. 

S. primordiale W E D E K I N D , 1922 largement r épandu dans 
le Give t ien d ' A l l e m a g n e et éga lement revu par BIRENHEIDE 
(1978 , p . 153) présente aussi des analogies avec Sociophyl­
lum birenheidi, mais s ' en dis t ingue faci lement par de plus 
gros polypiers ainsi que par des septa majeurs , p lus n o m ­
breux et présentant une cer ta ine discont inui té à la pér iphé­
rie. Cet te dern ière caractér is t ique de m ê m e que des poly­
piér i tes un peu plus larges séparent S. crassumiforme 
( IVANIA , 1965) du Givet ien inférieur du Bassin du K o u z -
netsk de la nouvel le espèce . C h e z S. longiseptatum 
( B U L V A N K E R , 1958) du Givet ien de la m ê m e région, les 
septa sont sys témat iquement d iscont inus aux abords de la 
paroi . Enfin, S. minor (Yu & K U A N G , 1982) du Give t ien 
du G u a n g x i en Ch ine , qui a é té at tr ibué au genre Stringo­
phyllum par Yu & K U A N G (1982b , p . 269) , est très p roche 
d e Sociophyllum birenheidi par ses données qual i ta t ives et 
son habi tus fascicule; il s ' en écar te cependan t par des 
coral l i tes plus étroits et possédant beaucoup mo ins de 
septa. 

Famil le SPONGOPHYLL1DAE D Y B O W S K I , 1873 
Genre Beugniesastraea n. gen. 

Espèce-type 

Spongophyllum kunthi SCHLÜTER , 1880. 

Derivatio nominis 

Le genre est dédié à Monsieur A. BEUGNIES (1922-1988), Profes­
seur à la Faculté Polytechnique de Möns et éminent géologue 
belge. 
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Espèces attribuées au genre 

En Belg ique , le genre Beugniesastraea ne dépasse pas la 
base du Give t ien où il est représen té par B. kunthi et B. 
parvistella, tandis q u e B. varia a é té obse rvé dans la par t ie 
m o y e n n e du Couv in i en . 
Après révis ion, les espèces su ivantes pour ron t sans dou te 
être rappor tées au nouveau g e n r e : Spongophyllum gemma-
tum SPASSKY , 1965 de l 'Eife l ien des M o n t s Djoungar (Ala-
taou) en U . R . S . S . , S. kettneri PRANTL , 1952 du Lochkov ien 
de B o h è m e en Tchécos lovaqu ie , S. ligeriense L E M A Î T R E , 
1934 de l ' E m s i e n du Bass in d ' A n c e n i s dans le Mass i f 
Armor ica in et S . serratum H I L L , 1954 du Siegenien supé­
rieur de l 'E ta t du Victor ia en Aust ra l ie . Pour les taxa du 
Dévon ien inférieur, il conviendra i t en part icul ier de préci ­
ser les re la t ions entre Beugniesastraea et Carlinastraea 
MERRIAM , 1976; cependant , l ' exc lus ion de Beugniesas­
traea kettneri du second genre p roposée par PEDDER ( 1985 , 
p . 592) m e paraî t just i f iée. 

DIAGNOSE 

R u g u e u x mass i fs à subfasciculés , cer io ïdes aux coral l i tes 
hab i tue l lement étroits et dé l imi tés par une paroi net te . 
Septa de deux ordres , souven t minces et in te r rompus à la 
pér iphér ie par des d i s sép imen t s lonsda léo ïdes . Septa 
majeurs se pro longean t j u s q u ' a u cen t re des polypiér i tes . 
Septa mineu r s longs à i r régul iè rement déve loppés . Dissép i ­
m e n t a r i u m c o m p o s é de que lques r angées de g rands d issépi ­
men t s a l longés ver t ica lement . P lancher s serrés , habi tue l le­
men t plats ou concaves . 

DISCUSSION 

Le genre Spongophyllum M I L N E - E D W A R D S & H A I M E , 1851 

a c o m m e espèce- type S. sedgwicki M I L N E - E D W A R D S & 
H A I M E , 1851 dont les syntypes ont été figurés par M I L N E -
E D W A R D S & H A I M E ( 1853 , pl. 56 , fig. 2, 2a-e) . Déjà FRECH 

(1886 , p . 89) s 'étai t r endu c o m p t e qu ' i l y avai t deux espè­
ces , voi re deux genres différents dans le matér iel de M I L N E -
E D W A R D S & H A I M E (1853) , avec d ' u n e part des colonies 
possédant des septa con t inus depuis la paroi c o m m e cel les 
de la p lanche 56 , fig. 2-2c de ces deux auteurs et d ' au t r e 
part des colonies poosédan t des d i s sép imen t s lonsda­
léoïdes , b ien déve loppés c o m m e cel les de la p lanche 56 , 
fig. 2d-e . 
C o m m e tous les syn types de S. sedgwicki é ta ient égarés , 
un Néo type a été dés igné par JONES (1929 , p . 89) ; il s 'agi t 
d ' u n galet d e plage p rovenan t p r o b a b l e m e n t du Dévon ien 
M o y e n du D e v o n en Grande -Bre t agne . Ce Néo type a é té 
figuré pour la p remiè re fois par BIRENHEIDE (1962a, pl. 9, 
fig. 8 et pl . 10, fig. 10) et a encore été il lustré par BIREN­
HEIDE ( 1978 , fig. 73) , PEDDER (1980 , pl . 4 , fig. 5-7) et H I L L 

( 1 9 8 1 , fig. 145, 3a-b) . Il apparaî t c la i rement que cet échan­
tillon est abso lument exempt de d i s sép iments lonsda léo ïdes 
et est seu lement comparab le à une part ie du matér iel de 
M I L N E - E D W A R D S & H A I M E ( 1 8 5 3 , pl . 56 , fig. 2-2c) . Cet te 
opinion est par tagée par MERRIAM & M C K E E (1976 , p . 33) 

tandis que H I L L ( 1 9 8 1 , p . F231) se contente de s ignaler 
qu ' i l faudrait revoir les espèces at t r ibuées j u squ ' i c i au 
genre Songophyllum. Auparavant SMITH (1945 , p . 55) et 
PRANTL (1952 , p . 229) avaient déjà mis l ' accent sur l 'o r ig i ­
nali té de la forme à d issépiments lonsdaléoïdes i l lustrée 
par M I L N E - E D W A R D S & HAIME ( 1853 , pl. 56 , fig. 2d) , que 

le p remie r auteur rapprochai t d 'a i l leurs de S. kunthi. Pour 
toutes ces ra isons et vu l ' impossibi l i té d ' env i sage r u n e 
aussi large variabil i té au niveau de la discont inui té pé r iphé­
r ique des septa, le genre Beugniesastraea est dest iné à 
regrouper cer taines espèces incluses j u s q u ' à présent dans 
le genre Spongophyllum et caractér isées par des dissépi­
men t s lonsdaléoïdes , bien déve loppés . 
Le nouveau genre est très p roche de Neovepresiphyllum 
JIA , 1977 dont l ' e spèce- type est Spongophyllum immersum 
H I L L , 1942 du Givet ien de l 'Etat du Queens land en Aus t ra ­
lie; l ' au teur de cette espèce l 'a d 'a i l leurs c o m p a r é e à Beu­
gniesastraea kunthi et B. parvistella. Toutefois , l 'Ho lo type 
de la première espèce , insuff isamment illustré par H I L L 
(1942 , pl . IX, fig. 6) , est une colonie fasciculée, au dissépi ­
men ta r ium très étroit et complè tement empâ tée dans un 
St romatopore c o m m e c 'es t le cas du Stringophyllum pusil-
lum TSIEN , 1974. 

Autre Spongophyl l ide , mais cér ioïde cette fois et caractér i ­
sant surtout le Dévonien Inférieur, le genre Carlinastraea 
a c o m m e espèce- type C. tuscaroraensis M E R R I A M , 1976 
que PEDDER (1985 , p . 593) a mis en synonymie avec C. 
halysitoides (ETHERIDGE , 1918). Ce taxon diffère sur tout 
de Beugniesastraea par des septa for tement réduits dans 
le d i s sép imenta r ium, les mineurs étant mal représentés . Les 
septa du second ordre sont éga lement peu déve loppés chez 
Melasmaphyllum WRIGHT , 1966, qui de plus possède des 
p lanchers habi tuel lement plats , et chez Tawuphyllum 
PEDDER , 1980 aux dissépiments beaucoup plus n o m b r e u x 
que chez Beugniesastraea. Cet te dernière caractér is t ique 
existe aussi chez Australophyllum S T U M M , 1949, dont les 
septa sont en outre moins sys témat iquement d iscont inus à 
la pér iphér ie . En définit ive, il apparaît que les représentants 
de Beugniesastraea, avec leurs corall i tes de d imens ions 
re la t ivement modes tes et leurs septa re la t ivement bien 
déve loppés , ont une morpholog ie in termédiai re entre cel le 
de Carlinastraea et A'Australophyllum. 

Beugniesastraea kunthi 
(SCHLÜTER , 1880) 

(P lanche 4 , Figures 20-22 , P lanche 5, F igures 24 -27 , 
P lanche 6, Figure 30) 

1 8 8 0 . - Spongophyllum Kunthi sp. n. - SCHLÜTER, p. 5 0 ; 
1 8 8 1 . - Spongophyllum Kunthi SCHLÜT. - SCHLÜTER, p. 9 6 , pl. 

XI, fig. 4 , 5 , pl. XII, fig. 1, 2 ; 
? 1 8 8 6 . - Endophyllum Kunthi SCHLÜTER sp. - FRECH, p. 9 0 ; 
1 9 3 7 . - Spongophyllum kunthi Schlüter - MA , p. 2 9 , pl. VI, fig. 

l; 
e.p. 1 9 5 6 . - Spongophyllum kunthi SCHLUETER - M A . p. 2 6 , pl. 

VIII, fig. 1, pl. IX, fig. 1 (non pl. VII, fig. 1, pl. XLIV, fig. 
1); 

1 9 6 2 . - Spongophyllum kunthi SCHLÜTER 1 8 8 1 - BIRENHEIDE, p. 

7 5 , pl. 10 , fig. 1 1 , pl. 1 1 , fig. 12 , 13; 
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v 1974. - Stringophyllum pusillum n. sp. - TSIEN, p. 269, fig. 13; 
v 1975. - Spongophyllum kunthi - TSIEN, fig. 15e; 
v 1975. - Stringophyllum pusillum - TSIEN, fig. 8b (appendice); 
v, e.p. 1978. - Spongophyllum kunthi Schlüter, 1881 - TSIEN, p. 

219, fig. 33a, b (non fig. 33c-f); 
v 1978. - Spongophyllum densatum nov. sp. - TSIEN, p. 219, fig. 

35; 
1978. - Spongophyllum kunthi SCHLÜTER 1880 - BIRENHEIDE, p. 

130, fig. 75; 
v 1978. - Spongophyllum pusillum (Tsien 1974) - BIRENHEIDE, 

p. 132, fig. 77; 
non 1984. - Spongophyllum kunthi Schlüter - ERINA, p. 50, pl. 

XII, fig. 2. 

Lectotype 

Pl. 10, fig. 11 et pl. 11, fig. 12 in BIRENHEIDE (1962a) désigné 
par BIRENHEIDE (1962a, p. 75). Spécimen 298b de la collection 
SCHLÜTER du Geologisch-Paläontologisches Institut de l'Univer­
sité de Bonn, Allemagne. Dachsberg, Gerolsteiner Mulde, Eifel, 
Allemagne. Formation de Loogh, base du Givetien. 

Matériel et gisements 

18 colonies dans lesquelles 33 lames minces ont été exécutées. 
Le nombre de spécimens est indiqué entre parenthèses pour 
chaque gisement. 
Anciennes collections de l'Institut royal des Sciences naturelles 
de Belgique: Rochefort 7.227-Gib (1), Rochefort 8.623-Gib (1). 
Mes récoltes et celles de F. TOURNEUR: Wellin MC-1974-95 (15) 
et Wellin MC-1983-9 (1); ce dernier affleurement correspond à 
la carrière en activité du Fond des Vaux, ouverte 1400 mètres au 
nord de Wellin, à l'est de la route allant de ce village au Sourd 
d'Ave. 

Répartition géographique et stratigraphique 

En Be lg ique , l ' e spèce est pa r t i cu l i è rement abondan te dans 
les ca lca i res g ross iè rement c r ino ïd iques , carac tér i s t iques de 
la base du Calca i re de Give t à Res te igne ; elle est éga l emen t 
représentée par que lques f ragments dans le m ê m e n iveau 
à Wel l in et dans le b ios t rome à S t roma topores mass i fs sus-
jacen t à Res te igne . 
A l ' é t ranger , Beugniesastraea kunthi es t c o n n u avec cer t i ­
tude dans la Forma t ion de L o o g h , à la base du Give t ien 
de l 'Eifel en A l l e m a g n e . 

DIAGNOSE 

Une espèce de Beugniesastraea dont les coral l i tes pos sè ­
dent 22 à 28 septa pour un d iamèt re var iant de 3,5 à 6,5 
m m . La rge s t é réozone pé r iphér ique , envah i ssan t p lus ou 
moins le d i s sép imen ta r ium. Sep ta majeurs a t te ignant l ' axe 
des polypiér i tes . Sep ta m i n e u r s longs . 

DESCRIPTION 

Ce sont des co lon ies nodu leuses ou lamel la i res , souvent 
f ragmenta i res dont la hau teu r var ie de 3,5 à 10 cm; les 
plus g rands échant i l lons a t te ignent un d i amè t re de 20 à 30 
c m . Les polypiér i tes sont p r i smat iques et joint i fs ou éven­

tue l lement cy l indr iques et disjoints . Il arr ive assez fré­
q u e m m e n t q u ' u n s t romatopore encroûtant s ' in terca le ent re 
ces coral l i tes d issociés (Pl. 6, fig. 30) . D an s les cas ex t rê ­
m e s (Pl. 4 , fig. 20 , 21 ) , la co lonie c o m p l è t e m e n t e m p â t é e 
dans un s t romatopore a typ iquement l ' aspec t fascicule du 
Stringophyllum pusillum. 
La paroi net te et droi te possède une l igne noire m é d i a n e 
et est hab i tue l lement renforcée de s té réop lasme qui peut 
envah i r tout le d i s sép imenta r ium; dans ce cas , les septa 
sont con t inus depuis la paroi . Souvent cependan t , cet te 
s té réozone est dédoub lée par la présence d ' u n e ou deux 
couches de d i s sép iments lonsdaléoïdes où n ' ex i s t en t q u e 
de rares ép ines et t ronçons de septa di la tés . Les septa 
séparés de la paroi peuvent aussi présenter un épaiss i sse-
m e n t s t é réop lasmique à la bordure du tabular ium où appa­
raît a lors une mura i l l e in terne, plus ou mo ins con t inue . E n 
fin de c o m p t e , le déve loppemen t de cette s té réozone et des 
d i s sép imen t s lonsda léo ïdes est é m i n e m m e n t var iable au 
sein d ' u n m ê m e polypiér i te . 
Les septa, qui émergen t donc de la s té réozone ex te rne ou 
interne ou des d i ssép iments lonsdaléoïdes , sont minces ou 
parfois peu di latés sur toute leur longueur . Les septa 
majeurs peuvent être affectés de que lques carènes ép ineu­
ses dans le tabu la r ium et se pro longent j u s q u ' a u vois inage 
de l ' axe des coral l i tes où l ' on obse rve éven tue l l emen t un 
petit e space v ide au centre , occupé par que lques t rabécules 
isolées ou t ronçons de septa. Les septa mineur s sont l imités 
au d i s sép imen ta r ium ou pénètrent un peu dans le tabula­
rium; ils sont occass ionne l lement plus cour ts , t ronçonnés 
ou absents . D a n s cer ta ines co lon ies , on note l ' un ou l ' au t re 
polypiér i te rempl i de vésicules avec que lques septa au 
centre ou seu lement que lques t ronçons de septa dans la 
part ie in terne du d i s sép imenta r ium. 
Le d i s sép imen ta r ium se c o m p o s e de 1 à 2 , voire 3 rangées 
d e g rand d i s sép iments très redressés , parfois subhor izon­
taux à la pér iphér ie et souvent renforcés de s té réop lasme 
n o t a m m e n t à la bordure du tabular ium. Les p lanchers c o m ­
plets ou incomple t s ont une al lure concave , p lus ou m o i n s 
m a r q u é e et sont f réquemment recoupés de septa ou de 
t ronçons de ces derniers ; occas ionne l lement , ils sont hor i ­
zon taux , ob l iques ou irréguliers . Les bases des polypiér i tes 
sont r empl ie s de g randes vés icules d i sposées en couches 
hor izonta les et éven tue l lement affectées d ' épa i s s i s semen t s 
s t é réop lasmiques . 

D e rares bou rgeons pér ica l ic inaux ont é té obse rvés dans 
la par t ie ex te rne des coral l i tes . 
Le n o m b r e de septa varie de 20 à 30. Le d iamèt re des 
coral l i tes mesu re entre 2,6 à 8,1 m m et celui du tabu la r ium 
entre 1,4 et 4 m m , les valeurs compr i ses entre 1,7 et 3,3 
m m étant les plus f réquentes . 

COMPARAISONS 

Le matér ie l é tudié est tout à fait conforme au Lec to type 
dés igné par BIRENHEIDE (1962a) . Il est éga lement c o m p a ­
rable à une des colonies a l lemandes figurées par M A (1937 
et 1956, pl . VIII , fig. 1 et pl . IX, fig. 1). L ' au t r e co lonie 
i l lustrée dans le second travail de cet auteur avait déjà été 
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exclue de la s y n o n y m i e de Beugniesastraea kunthi par 
BIRENHEIDE (1962a) . TSIEN (1978) cons idère que B. par­
vistella n ' e s t q u ' u n e forme éco log ique de cet te espèce . 
L ' H o l o t y p e de son nouveau taxon B. densata ( T S I E N , 1978) 
est un fragment de B. kunthi dont il n ' ex i s t e q u ' u n e sect ion 
t ransversale . Quan t à l 'Ho lo type du Stringophyllum pusil­
lum du m ê m e auteur , il s 'agi t d ' u n e co lonie aux coral l i tes 
cy l indr iques et souvent j e u n e s , c o m p l è t e m e n t empâ tée 
dans un S t romatopore . Malg ré son aspect fascicule, dû à 
l ' in tercala t ion de cet o rgan i sme , ses données qual i ta t ives 
et quant i ta t ives sont t yp iquemen t cel les d ' u n Beugniesas­
traea kunthi. D e telles co lonies fasciculées ressemblen t à 
Neovepresiphyllum immersum, ma i s cet te espèce , dont la 
paroi peut être renforcée d ' u n e étroi te s té réozone , ne pos ­
sède pas d ' épa i s s i s semen t s t é réop lasmique dans le dissépi­
menta r ium. C ' e s t p r inc ipa lement l ' ab sence de ce d e m i e r 
caractère qui pe rmet d ' e x c l u r e de Beugniesastraea kunthi 
le matériel de l 'Eifel ien m o y e n récolté par ERINA (1984) 
dans la région mon tagneuse du Zera fchan-Gissa r en 
Ouzbeks tan . 

Du fait de cet impor tant dépôt de s té réop lasme pouvan t 
envahi r tout ou part ie du d i s sép imen ta r ium, B. kunthi est 
une espèce très caractér is t ique et faci lement dé te rminab le . 
Cependan t , il n ' y a pas lieu d ' inc lu re cet te s té réozone 
pér iphér ique dans la d iagnose du genre Beugniesastraea, 
car c ' es t un p h é n o m è n e propre à l ' e spèce et mani fes tement 
rare dans les Rugueux cér io ïdes de ce g roupe . En effet, 
une telle s téréozone se rencont re seu lement dans les s tades 
j eunes de Melasmaphyllum mullamudiense W R I G H T , 1966 
du Dévon ien Inférieur de l 'E ta t de la Nouve l le -Gal les du 
Sud en Austra l ie ; elle disparaî t pa r cont re aux stades adul ­
tes d e ce taxon qui se différencie en outre de Beugniesas­
traea kunthi pa r un n o m b r e de septa ne t t ement plus é levé 
et par des septa mineur s t rès peu déve loppés . 

Beugniesastraea parvistella 
(SCHLÜTER , 1882) 

(Planche 5, F igures 28 -29 , P lanche 6, F igures 36-37) 

1882. - Spongophyllum parvistella sp. n. - SCHLÜTER, p. 205; 
1889. - Spongophyllum parvistella SCHLÜT. - SCHLÜTER, p. 65; 
1962. - Spongophyllum parvistella SCHLÜTER 1882 - BIRENHEIDE, 

p. 77, pl. 12, fig. 14; 
1978. - Spongophyllum parvistella SCHLÜTER 1882 -BIRENHEIDE, 

p. 131, fig. 76; 
v, e.p. 1978. - Spongophyllum kunthi Schlüter, 1881 - TSIEN, p. 

219, fig. 33, c-f (non fig. 33, a-b). 

Lectotype 

Pl. 12, fig. 14 in BIRENHEIDE (1962a) désigné par BIRENHEIDE 
(1962a, p. 77). Spécimen 180b de la collection SCHLÜTER du Geo­
logisch-Paläontologisches Institut de l'Université de Bonn, Alle­
magne. Baarley, Gerolsteiner Mulde, Eifel, Allemagne. Formation 
de Loogh, base du Givetien. 

Matériel et gisements 

1 colonies dans lesquelles 13 lames minces ont été exécutées. Le 
nombre de spécimens est indiqué entre parenthèses pour chaque 
gisement. 

Anciennes collections de l'Institut royal des Sciences naturelles 
de Belgique: Rochefort 7282-Gib (1), Rochefort 8.631-Gib (2) et 
Rochefort 8.659-Gib (1). La colonie Rochefort 8.631-Gib-l 1.656 
figurée par TSIEN (1978, fig. 33, c-d) a été erronément attribuée 
à Houyet 6.285-Co2b-9.515. 
Mes récoltes: Wellin MC-1974-95 (3). 

Répartition géographique et stratigraphique 

En Belg ique , l ' e spèce a été récol tée dans les ca lca i res 
g ross iè rement c r inoïd iques , caractér is t iques de la base du 
Calca i re de Givet à Res te igne . 
A l 'é t ranger , elle est connue un iquement dans le Give t ien 
d ' A l l e m a g n e ; il s 'agi t d ' u n e part de la Format ion de L o o g h 
à la base de l ' é tage dans l 'Eifel et d ' au t r e part de la 
Format ion d ' O b e r h o n s e l du Givet ien supér ieur dans le 
Sauer land . 

DIAGNOSE 

Une espèce de Beugniesastraea dont les coral l i tes pos sè ­
dent 22 à 28 septa pour un d iamèt re variant de 3 à 5,5 
m m . S té réozone pér iphér ique , très peu déve loppée . Sep ta 
majeurs a t te ignant l ' axe des polypiér i tes . Septa mineu r s 
longs . 

DESCRIPTION 

C e sont des fragments de colonies pouvant a t te indre j u s ­
q u ' à 12 c m de hauteur et 28 c m de d iamèt re . 
L a paroi net te et droi te possède souvent une l igne noire 
m é d i a n e et est occas ionne l lement renforcée par un peu de 
s té réoplasme. Les septa sont minces ou peu di latés sur 
toute leur longueur . Parfois ils sont cont inus depu i s la 
paroi , mais habi tue l lement ils en sont séparés par u n e ou 
deux couches de d issép iments lonsdaléoïdes . Ce n ' e s t q u e 
très loca lement q u ' o n observe un t ronçon de mura i l le 
interne. 
Les septa majeurs portent éventue l lement que lques carènes 
ép ineuses dans le tabular ium et se pro longent j u s q u ' a u 
vois inage de l ' axe des coral l i tes où existe dans de rares 
cas un petit espace vide au centre . Les septa mineu r s 
couvren t tout le d i s sép imenta r ium ou pénètrent un peu dans 
le tabular ium; ils sont occas ionne l lement plus cour ts , t ron­
çonnés ou absents . 
Le d i s sép imenta r ium se c o m p o s e de 1 à 2, voire 3 rangées 
de g rands d issépiments inclinés, parfois subhor izon taux à 
la pér iphér ie ; il arrive que leur paroi présente un épaiss i sse-
men t s té réoplasmique . Les p lanchers minces et serrés sont 
i r réguliers , hor izontaux ou plus ou moins ne t tement conca ­
ves; ils sont assez souvent recoupés de septa. Les bases 
des polypiér i tes sont rempl ies de d i ssép iments hor izon taux . 
Que lques bourgeons pér ical ic inaux ont été observés dans 
la part ie ex te rne des coral l i tes . 
L e n o m b r e de septa varie de 2 0 à 30. Le d iamèt re des 
coral l i tes mesure entre 3,2 et 6 m m et celui du tabular ium 
entre 1,3 et 4 ,9 m m , les valeurs compr i ses entre 1,7 et 3,7 
m m étant les plus f réquentes . 
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COMPARAISONS 

Le matér ie l é tudié est c o m p a r a b l e au Lec to type de l ' e spèce 
figuré par BIRENHEIDE (1962a et 1978) . Pour TSIEN (1978) , 
Beugniesastraea parvistella ne serait q u ' u n e forme éco lo ­
g ique de B. kunthi. Cependan t , la p remière espèce se dist in­
gue faci lement de la seconde par l ' absence p re sque totale 
d ' épa i s s i s sement s t é réop lasmique dans le d i ssép imenta ­
rium bien q u ' o n y obse rve parfois une faible s té réozone 
contre la paroi . D ' a u t r e s différences mineures entre les 
deux taxons avaient déjà é té s ignalées par BIRENHEIDE 
(1962a , tableau 2) . En effet, les coral l i tes sont un peu plus 
étroits et les tabular ia un peu plus larges chez B. parvis­
tella; cor ré la t ivement , la cou ronne de d i s sép iments lonsda­
léoïdes et le d i s sép imen ta r ium y sont l égèrement m o i n s 
déve loppés que chez B. kunthi. 
Trois e spèces du D é v o n i e n Inférieur présentent cer ta ines 
affinités avec B. parvistella. A ins i B. kettneri, dont l ' H o l o ­
type a été refiguré par G A L L E (1983) , s ' en écar te surtout 
par une cou ronne de d i s sép iments lonsda léo ïdes beaucoup 
plus large. De m ê m e , chez B. serrata, les septa et les 
d i s sép iments sont p lus n o m b r e u x tandis q u e les septa 
mineurs sont ne t tement plus cour ts . Enfin, chez B. ligerien-
sis dont seule la section t ransversa le est c o n n u e , le d iamèt re 
des coral l i tes est un peu plus impor tant et le n o m b r e d e 
septa l égè rement p lus é levé . 

Beugniesastraea varia 
(SCHLÜTER , 1889) 

(P lanche 4 , F igure 2 3 , P lanche 6, F igures 31-35) 

1889. - Fasciphyllum varium SCHLÜT. - SCHLÜTER, p. 48, pl. III, 
figs. 7-9; 

? 1901. - Fasciphyllum varium Schlüter - VON PEETZ, p. 218; 
1957. - Battersbyia? varia (SCHLÜTER) - GLINSKI, p. 103, fig. 

12, 13; 
non 1969. - Fasciphyllum varium SCHLÜTER, 1889 - TSIEN, p. 

46, fig. 13, pl. 23, fig. 1, 2; 
v 1975. - Spongophyllum- sedgwicki - TSIEN, fig. 15d; 
v 1978. - Spongophyllum sedgwicki Edwards et Haime 1851 -

TSIEN, p. 219, fig. 32; 
1978. - Spongophyllum? varium (SCHLÜTER 1889) - BIRENHEIDE, 

p. 129, fig. 74; 
v 1979. - Xvstriphyllum varium varium (SCHLÜTER 1889) -

BIRENHEIDE, p. 199, fig. 4, pl. 8, fig. 13, pl. 9, fig. 14. 

Holotype 

Pl. III, fig. 7-9 in SCHLÜTER (1889). Spécimen 175 de la collection 
SCHLÜTER du Geologisch-Paläontologisches Institut de l'Univer­
sité de Bonn, Allemagne. Schmidtheim, Blankenheimer Mulde, 
Eifel, Allemagne. Partie inférieure de la Formation de Nohn, Eife-
lien. 

Matériel et gisements 

15 colonies dans lesquelles 28 lames minces ont été exécutées. 
Le nombre de spécimens est indiqué entre parenthèses pour 
chaque gisement. 
Anciennes collections de l'Institut royal des Sciences naturelles 
de Belgique: Houyet 6.285-Co2b (8) et Houyet 6.286-Co2b (1). 

Pour éviter toute confusion ultérieure, il convient de rectifier 
l'attribution des colonies figurées par TSIEN (1978, fig. 32a-d). 
En effet, la colonie Houyet 6.285-Co2b-9.515 (et non pas Houyet 
6.285-Co2b-9.516) correspond aux figures 32a, b de cet auteur; 
la colonie Couvin 12.778 de provenance inconnue (et non pas 
Houyet 6.285-Co2b-9.516) correspond à la figure 32c de cet 
auteur tandis que la colonie Houyet 6.285-Co2b-9.16 (et non pas 
Couvin 12.778) correspond à sa figure 32d. 
Les récoltes de M. COEN et de F. TOURNEUR: Olloy-sur-Viroin 
MC-1980-7 (3) et Olloy-sur-Viroin MC-1980-8 (3). 

Répartition géographique et strati graphique 

En Belg ique , l ' e spèce a é té récol tée dans le Calca i re de 
Co u v i n à Ol loy-sur -Viro in , au bord sud du Bass in de 
Dinant . 
A l ' é t ranger , elle est connue un iquement dans la part ie 
inférieure d e la Format ion de N o h n de l 'Eifel en Al le ­
m a g n e . 

DIAGNOSE 

U n e espèce de Beugniesastraea dont les coral l i tes pos sè ­
dent 28 à 34 septa pour un d iamèt re var iant de 4 à 8,5 
m m . Septa majeurs a t te ignant l ' axe des polypiér i tes . Sep ta 
mineur s i r régul iè rement déve loppés à absents . Occu r r ence 
d e p lus ieurs r angées de d i ssép iments a l longés ver t ica le­
ment . 

DESCRIPTION 

C e sont des f ragments de colonies mass ives dont la hau teu r 
var ie d e 7,5 à 11 cm; le plus grand échant i l lon a une 
surface de 13 x 10 c m . Les coral l i tes sont géné ra l emen t 
po lygonaux et joint i fs . D an s la sect ion t ransversa le d ' u n 
spéc imen , on observe à l ' in tér ieur de cer ta ins polypiér i tes 
de 1 à 3 tubes ve rmi formes , ana logues à ceux f igurés par 
BIRENHEIDE (1979 , pl . 10, fig. 16) dans une colonie attri­
buée à Xystriphyllum varium implicatum ( T S I E N , 1969) . 
L a paroi droi te et mince ou éventue l lement un peu plus 
épaisse ne mont re pas sys témat iquement d e l igne noi re 
méd iane ; dans que lques co lonies , elle disparaî t loca lement 
ent re les septa ou les d issépiments lonsdaléoïdes des cora l ­
lites vois ins . 
Les septa sont cont inus de la paroi au centre des po lyp ié ­
rites ou sont séparés de celle-ci pa r une ou plus ieurs cou­
ches de d issépiments lonsdaléoïdes . Occas ionne l l ement , ils 
sont d i scont inus à la pér iphér ie , voire dans tout le d issépi ­
men ta r ium sans compte r la présence de l 'un ou l 'aut re 
polypiér i te p resque ent iè rement rempl i de vés icules . Hab i ­
tue l lement minces , ils présentent assez souvent un délicat 
épa iss i ssement t r iangulaire contre la paroi . Parfois , ils sont 
l égèrement di latés sur toute leur longueur , dans tout ou 
part ie du d i ssép imenta r ium ou dans le tabular ium. 
Les septa majeurs se prolongent j u s q u ' a u vois inage d e 
l ' axe des corall i tes ou laissent un petit espace v ide au 
centre ; dans de rares cas , leurs te rminaisons axiales sont 
c rochues , fourchues ou t ronçonnées . Que lques ca rènes ép i ­
neuses existent éga lement dans le tabular ium. Les septa 
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mineurs , f r équemment absents sont de longueur très varia­
ble . En effet, ils peuven t être l imi tés à leurs bases t r iangu­
laires cont re la paroi , cour t s , t ronçonnés , rédui t s à des 
ép ines ou plus longs , c ' e s t -à -d i re couvran t tout , p resque 
tout ou la moi t i é du d i s sép imen ta r ium. 
L e d i s sép imen ta r ium se c o m p o s e de 2 à 5 , voi re de 1 à 6 
rangées de g rands d i s sép imen t s très redressés qui ne sont 
que ra rement subhor izon taux à la pér iphér ie . Les p lanchers 
habi tue l lement concaves ou hor izon taux sont assez souvent 
r ecoupés de septa; parfois aussi , ils sont i r régul iers ou 
incomple t s , voire ob l iques . Les bases des polypiér i tes sont 
rempl ies de vés icu les . 
Plus ieurs bourgeons pér ica l ic inaux ont é té obse rvés dans 
la part ie ex te rne des coral l i tes . 
L e n o m b r e de septa var ie de 26 à 34 . Le d iamèt re des 
coral l i tes mesu re entre 3,5 et 9,5 m m et celui du tabu la r ium 
entre 1,2 et 4 ,3 m m , les va leurs compr i s e s ent re 1,4 et 3,6 
m m étant les plus f réquentes . 

COMPARAISONS 

Beugniesastraea varia se d is t ingue faci lement de B. kunthi 
et de B. parvistella par des coral l i tes l égè rement plus larges 
et possédan t un peu plus de septa , par davan tage de d issépi ­
men t s et par des septa m i n e u r s , absen ts ou de longueur 
très var iable , ne couvran t q u e r a rement tout le d i s sép imen­
tar ium. Pour le reste , le matér ie l be lge diffère de celui de 
l 'Eifel par son habi tus mass i f a lors que celui-ci est parfois 
fascicule en A l l e m a g n e . En part icul ier , il es t tout à fait 
comparab l e aux co lon ies cér io ïdes f igurées par BIRENHEIDE 
(1978 , fig. 74 et 1979, pl. 9, fig. 14) quo ique ces dern ières 
aient occas ionne l l ement des septa un peu plus nombreux . 
Les échant i l lons i l lustrés par T S I E N (1969) sont typ ique­
ment fascicules et s ' écar tent de Beugniesastraea varia pa r 
la p résence d ' u n e net te s té réozone pér iphér ique . Par contre , 
TSIEN ( 1975 , 1978) a at t r ibué des représentants typ iques 
de l ' e spèce à Spongophyllum sedgwicki. Cependan t le néo­
type de ce taxon se différencie de Beugniesastraea varia 
par l ' absence de d iscont inui té pér iphér ique des septa, par 
son d i s sép imenta r ium ne t tement mo ins déve loppé et par 
des p lanchers souvent hor izontaux . 

BIRENHEIDE (1979) cons idère que Stringophyllum implica-
tum est une sous-espèce de Beugniesastraea varia. Pour­
tant, dans sa d iagnose originale, TSIEN (1969 , p . 36) m e n ­
t ionne c la i rement que dans la première espèce , les septa 
ne sont présents q u ' a u stade adulte . Effect ivement , d ' ap rès 
les f igures de cet auteur, les j eunes corall i tes sont rempl is 
de vés icules tandis que dans les polypiér i tes adul tes , des 
septa appara issent dans la partie interne du d issép imenta­
r ium et n 'a t te ignent que rarement le centre du tabular ium. 
Les co lonies de la Format ion de Lauch à la base de l 'Ei fe-
lien de l 'Eifel en Al l emagne at tr ibuées à Xystriphyllum 
varium implicatum par BIRENHEIDE (1979) n ' appar t i ennen t 
pas à ce taxon, car leurs septa sont cont inus de la paroi à 
l ' axe des corall i tes ou seulement séparés de cel le-ci par 
une ou plusieurs couches de d issépiments lonsdaléoïdes ; 
el les sont effect ivement très proches de Beugniesastraea 
varia et en diffèrent surtout par des polypiér i tes plus larges 
et des septa plus nombreux . Cont ra i rement à BIRENHEIDE 
(1979) , il me paraît difficile de rapporter l ' e spèce B. varia 
au genre Xystriphyllum HILL , 1939, car ce dernier ne m o n ­
tre pas de discont inui té pér iphér ique des septa et possède 
des septa mineurs , couvrant habi tuel lement tout le d issépi­
menta r ium. 

Beugniesastraea serrata présente éga lement cer ta ines ana­
logies avec B. varia, no tamment par son d i s sép imenta r ium 
rela t ivement bien déve loppé , mais s ' en écarte par des 
corall i tes et tabularia plus étroi ts . 

R e m e r c i e m e n t s 

Monsieur R. BIRENHEIDE du Forschungsinstitut Senckenberg à Francfort 
en Allemagne fédérale m'a permis d'examiner ses collections et celles de 
R. WEDEKIND conservées dans cette institution; il m'a également fait profi­
ter de sa large expérience en matière de systématique des Rugueux dévo-
niens en discutant avec moi un certain nombre de problèmes soulevés par 
ce travail. Messieurs M. COEN et F. TOURNEUR du Laboratoire de Paléonto­
logie de l'Université Catholique de Louvain ont récolté certaines colonies 
décrites dans ce travail. 

Que ces trois personnes veuillent trouver ici le témoignage de ma vive grati­
tude. 
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20 Marie COEN-AUBERT 

PLANCHE 1 

Tous les spécimens sont représentés au grossissement x 3. 

Sociophyllum torosum (SCHLÜTER, 1881) 

Fig. 1. - LR.Sc.NB. N° a2738. Wellin MC-1974-95-Z347. Section longitudinale. 

Sociophyllum elongatum (SCHLÜTER, 1881) 

Figs. 2, 3. - I.R.Sc.N.B. N" a2733. Wellin MC-1974-95-Z301. Sections transversale et longitudinale. 

Figs. 4, 5. - I.R.Sc.N.B. N° a.2734. Houyet MC-1981-5-Z274. Sections transversales. 

Figs. 6, 7. - I.R.Sc.N.B. N" a2735. Wellin MC-1974-95-Z26. Sections transversale et longitudinale. 
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PLANCHE 2 

Tous les spécimens sont représentés au grossissement x 3. 

Sociophyllum torosum (SCHLÜTER, 1881) 

Figs. 8, 9, 10. - l.R.Sc.N.B. N" a2739. Wellin MC-1974-95-789. Sections transversale et longitudinale. 

Fig. 11. - I.R.Sc.N.B. N" a2740. Wellin MC-1974-95-Z360. Section transversale. 
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PLANCHE 3 

Tous les spécimens sont représentés au grossissement x 3. 

Sociophyllum elongatum (SCHLÜTER, 1881) 

Figs. 12 , 13 . - l.R.Sc.N.B. N" a273b. Wellin MC-1974-95-Z311. Sections transversale et longitudinale. 

Fig. 14 . - l.R.Sc.N.B. N" a2737. Houyet MC-1981-5-Z278. Section transversale. 

Sociophyllum birenheidi n. sp. 

Figs. 15, 16. - Holotype. TR.Sc.N.B. N" a2741. Wellin MC-1974-95-Z18. Sections transversale et longitudinale. 

Fig. 17. - Paratype A. l.R.Sc.N.B. N" a2742. Wellin MC-1974-95-Z19. Section transversale. 
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PLANCHE 4 

Sauf mention du contraire, les specimens sont representes au grossissement x 3. 

Sociophyllum birenheidi n. sp. 

Fig. 18. - Paratype C. LR.ScN.B. N° a2744. Wellin MC-1974-95-788. Seedons transversale et longitudinale. 

Fig. 19. - Paratype B. LR.ScN.B. N" a.2743. Wellin MC-1974-95-Z20. Section longitudinale. 

Beugniesastraea kunthi (SCHLÜTER, 1880) 

Figs. 20, 21 . - I.R.Sc.N.B. N° a.2745. Wellin MC-1974-95-170. Sections transversale et longitudinale. Fig. 20: grossissement x 5. 

Fig. 22. - l.R.Sc.N.B. N" a2746. Wellin MC-1974-95-Z314. Section transversale. 

Beugniesastraea varia (SCHLÜTER, 1889) 

Fig. 23. - LR.ScN.B. N" a2752. Olloy-sur-Viroin MC-1980-8-Y18. Section longitudinale. 
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PLANCHE 5 

Tous les spécimens sont représentés au grossissement x 3. 

Beugniesastraea kunthi (SCHLÜTER, 1880) 

Figs. 24, 25. - I.R.Sc.N.B. N° a2747. Wellin MC-1974-95-Z304. Sections transversale et longitudinale. 

Figs. 26, 27. - LR.Sc.NB. N° a2748. Wellin MC-1974-95-Z305. Sections transversale et longitudinale. 

Beugniesastraea parvistella (SCHLÜTER, 1882) 

Figs. 28, 29. - LR.Sc.NB. N" a2750. Wellin MC-1974-95-Z313. Sections transversale et longitudinale. 
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PLANCHE 6 

Sauf mention du contraire, les spécimens sont représentés au grossissement x 3. 

Beugniesastraea kunthi (SCHLÜTER, 1880) 

Fig. 30. - lJt.Sc.N.B. N" a2749. Wellin MC-1974-95-Z309. Section transversale. 

Beugniesastraea varia (SCHLÜTER, 1889) 

Figs. 31, 32. - l.R.Sc.N.B. N" a2753. Olloy-sur-Viroin MC-1980-7-40. Sections transversale et longitudinale. 

Fig. 33. - l.R.Sc.N.B. N" a2754. Olloy-sur-Viroin MC-1980-7-39. Section transversale. 

Figs. 34, 35. - l.R.Sc.N.B. N" a2755. Olloy-sur-Viroin MC-1980-8-Y19. Sections transversale et longitudinale. 
Fig. 34: grossissement x 5. 

Beugniesastraea parvistella (SCHLÜTER, 1882) 

Fig. 36, 37. - l.R.Sc.N.B. N" a2751. Wellin MC-1974-95-Z316. Sections transversale et longitudinale. 
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